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À, LE MRHTE

personnes qui ont reçu leur guérison
ou qui sont en voie de la recevoir,
montrant la nécessité de ne pas ou
blier les bienfaits reçus- de Dieu. Pour
cela le meilleur remerciement que
l’on peut Lui offrir, c’est de faire pour
les autres la même chose que ce qu’il
fut fait pour soi, et répandre tout au
tour de soi ses bienfaits. Il parle en
suite du bien et ce que l’on est convenu
d’appeler le mal, et arrive à conclure
qu’il n’y a qu’un moyen de conserver
ce que l’on a obtènu de Dieu : prati
quer ses lois afin de récolter à pleines
mains la moisson bénéfique qui en dé
coule.

Après cette intéressante causerie,
nous passons au versement facultatif,
qui produit 51 francs, qui seront
joints à la recette de_la réunion du
23 courant.

La remise et la distribution des li
vres se fait, et c’est à 5 heures, que se
lève la, réunion.

Quelques membres nous disent leur
satisfaction de pouvoir passer quelque
temps aussi agréablement, étant don
né l’intérêt toujours grandissant que
suscitent nos réunions par les diffé
rents points traités de notre doctrine
qui procure une saine compréhension
de la vie, et la douce satisfaction du
devoir d’altruisme accompli, ce que
beaucoup en ce monde ne compren
nent pas encore.

Le Secrétaire :
A. Bottequin.

Fraternelle Solidariste
et Déterministe N° 2

LTOJ^
•

Séance du 14 avril 1922

ASSEMBLEEGENERALE
Ordre du jour :

1 0 Lecture du dernier procès-verbal ;
2° Rapport moral ;

3° Rapport financier ;

4° Nomination d’un vice-président
et d’un secrétaire adjoint ;

5° Questions diverses.
La séance est ouverte à 21 heures,

sous la présidence de M. Achard.
1° La lecture du procès-verbal est

faite par notre président, devant l’as
semblée. Le compte rendu est adopté à
l’unanimité ;

2° Le rapport moral est satisfaisant;
le président félicite les membres du
travail fait jusqu’à ce jour, et les en
courage à continuer.

(Voir rapport n° 1) ;

3° Le rapport financier est très bon
pour le moment, cependant, pour l’a
venir, un effort resté à faire.

(Voir rapport n° 2) ;

4° Est nommé vice-président de la
Société : M.

.
Est nommé secré

taire adjoint, Mlle Bernard. Acceptés à
l’unanimité ;

5° Dans les questions diverses, on
propose :

1° Indemnité à accorder aux mé
diums : Accepte dans la mesure des

moyens de la Société ;

2° Mise à l’étude d’une proposition
de fête annuelle -pour alimenter la
caisse et former un fonds de réserve.

Sont nommés membres de la Com
mission :

Mmes Flos, Charra, Fournet ; MM.
Achard, Vollet, Fangauthier, De Per-
thuis.

La séance est levée à 22 heures.
—o—

RAPPORT MORAL
Mesdames, Messieurs,

Nous voici réunis pour la quatrième
fois en assemblée générale. Je constate
avec plaisir que nombreux sont ceux
qui ont tenu à honorer de leur pré
sence cette petite manifestation admi
nistrative ce qui prouve que la majeure
partie des sociétaires s’intéresse à la
cuisine de leur Société.

Egalement je viens l’âme tranquille
vous rendre compte de la première par
tie du mandat que vous m’avez confié
au début de cet exercice.

L’année dernière fut la période d’or
ganisation de notre Société. Au milieu
de difficultés de toutes sortes et en par
ticulier dé l’hostilité que nous témoi
gnaient certains groupes spirites de la
ville, nous avons réüssi à marquer no
tre place au soleil. Hâtivement nous
avions organisé nos services et nous
avons aujourd’hui le plaisir de les voir
fonctionner sans trop d’accrocs.

Depuis le début de notre deuxième
année d’existence nous sommes entrés
dans la voie des réalisations et si nous
tenons compte des moyens employés
nous devons reconnaître qu’un effort
appréciable a été fait.

Tout d’abord grâce au dévouement
de chacun la progression du groupe a
été très constante De 106 que nous
étions à notre dernière assemblée gé
nérale nous en sommes maintenant à
151. Malheureusement notre renouvel
lement d’insèription de fin d’année
nous a laissé un déficit de 29 membres
de sorte que nous restons à l’heure ac
tuelle 122 sociétaires groupés autour

du même idéal. Il ne faut pas s’alarmer
des défections qui se produisent ainsi
tous les ans. Certains sociétaires s’en
vont parce qu’ils estiment leurs con
naissances suffisantes, d’autres parce
que le groupe a cessé de leur convenir.
Chacun restant libre de faire ce que
bon lui semble nous n’avons pas le
droit de reprocher ces départs à qui
que ce soit. D’ailleurs il en est de même
dans toutes les Sociétés et nous ne de

vons retenir qu’une chose c’est que
nous sommes toujours 16 de.plus qu’il
y a six mois.

Le gros événement de ce semestre a
été notre changement de salle. L’exi-
guité de notre ancien local et l’intolé
rance d’un groupe qui ne voulait plus
de notre voisinage nous ont obligés à

transférer notre siège ici.
Nous y avons trouvé un accueil vrai

ment fraternel, dans un milieu d’hon-
nête's travailleurs qui ont vu avec plai
sir une organisation fraterniste et soli
dariste s’installer à leur côté. Nous
poursuivons tous par des voies diffé
rentes un but commun : l’amélioration
de la Société et la fraternité humaine.

La tâche est lourde, certes, ingrate
trop souvent, qu’importe... nous n’y
faillirons pas. Pour atteindre au but
que nous poursuivons, nous ferons tout
ce qui sera en notre pouvoir : Dieu
fera le reste.

Tout ce que je puis vous dire c’est
qu’à notre arrivée dans cette salle j’ai
trouvé une ambiance psychique autre
ment agréable que celle qui régnait rue
Terraille. Nos expériences se sont pro
duites avec moins d’opposition, l’atten
tion du public a été beaucoup plus sou
tenue et nous n’avons qu’à remercier
nos guides de nous avoir conduit dans

un milieu propre à ce que nous devons
faire.

Maintenant à notre dernièi’e assem
blée générale nous avons adopté certai
nes décisions que les événements nous
ont empêché de réaliser : Je veux par
ler du Bureau Julia et de l’Ecole des
Médiums

Plusieurs Sociétaires m’ont à plu
sieurs reprises demandé quand fonc
tionnerait le Bureau Julia. Hélas, mes
amis, il nous faut pour cela des mé
diums en rnombre suffisant et d’excel
lents médiums. Certains trouveront
que je me montre un peu difficile dans
le choix des instruments. Je dois en
effet reconnaître que je suis très exi
geant, mais aussi ne m’avez-vous pas
confié la tâche de vous éclairer le plus
parfaitement possible et ne serais:je
pas répréhensible si je mettais à votre
service des instruments imparfaits ou
insuffisants pour obtenir ce que vous
désirez. Je dois vous dire que nos Gui
des s’occupent activement de cette
question de médiums et ils m’ont pré
venu que nous aurions quelque peine à

nous pourvoir en ce moment dé bons
sujets. Il faut donc que nous laissions
à nos dévoués protecteurs le temps de

nous trouver ce qui nous manque et de

nous l’amener au parfait degré de dé
veloppement.

Notre Ecole de Médiums fonc
tionne d’une façon officieuse en atten
dant de marcher tout à fait. Au cours
de nos séances de soins nous rencon
trons quelques personnes ayant des fa
cultés latentes. Peu à peu nous arrive
rons à sélectionner des unités dignes
d’intérêt. D’autre part le Conseil d’ad
ministration de notre groupe est en
grande partie composé de jeunes adep
tes qui ont à parfaire leur connais
sance de l’occulte avant de pouvoir sur
veiller les premières transes des mé
diums en voie de développement. Cela
exige de leur part des facultés qui ne
peuvent s’acquérir qu’avec le temps.

Je reconnais que je suis allé un peu
vite, en vous faisant adopter ces deux
résolutions car j’avais la sensation
qu’elles étaient presque impossible à
réaliser séance tenante. Mais enfin le
principe est admis et je vous demande
un peu de patience pour en voir la réa
lisation.

Voyez l’exemple de notre bibliothè
que qui, après avoir existé de longs
mois sur le papier seulement renferme
maintenant dans un élégant écrin plus
de 80 volumes. Le reste viendra de
même pourvu que vous ayez la patien
ce de l’attendre un peu : l’objet de vos
désirs n’en aura que plus de saveur.

Nous avons durant ces derniers mois
enregistré un ralentissement très mar
qué du nombre de présents aux séan
ces. Le mauvais temps et les épidémies
en sont la cause ; tout cela n’a pas
contribué à activer la réalisation de no
tre programme.

Notre service de secours a mieux
donné qu’au semestre dernier et nous
avons distribué près de 200 francs en
regard de 65 pour l’exercice écoulé.
C’est un progrès dont je vous félicite.

Par contre notre service de place
ment est resté inactif et à ce sujet je
vous adresserai un reproche : Il n’y a

pas assez de solidarité sur ce point.
Vous êtes tous des travailleurs et

vous avez certainement connaissance
! de places vacantes soit dans, les mai

sons qui vous emploient soit dans les
maisons avoisinantes. Pourquoi ne pas
venir nous les signaler régulièrement ?

Nous enregistrons de temps à autre
des demandes mais il n’y a jamais
d’offres. Je sais très bien que dans la
situation actuelle les emplois ne cou
rent pas les rues, mais c’est justement
pour cette raison que chacun devrait 1

faire l’impossible pour trouver du tra- 1

vail à ceux qui n’en ont pas. En période
normale où il suffit de se présenter
dans une maison pour être embauché
notre service de placement présenterait
évidemment moins d’intérêt qu’à l’heu
re présente. Je vous le répète : faites
pour les autres ce que vous voudriez
que l’on fit pour vous.

Notez bien qu’on ne vous demande

pas de recommander quelqu’un pour
un emploi on vous demande simple
ment de signaler les-places vacantes, ce
n’est pas un bien gros effort.

En somme, dans l’ensemble, notre si
tuation morale est satisfaisante au pos
sible. De jour en jour notre groupe
prend une extension plus grande et il
est à prévoir qu’à notre prochaine as
semblée nous aurons atteint le chiffre
de 200 sociétaires et nous aurons à pei
ne 2 ans d’existence.

Je ne puis que vous remercier, en
général, de l’effort accompli tout en
vous encourageant à faire toujours
mieux et toujours plus. Nous ne devons

pas rester dans la contemplation des
résultats acquis, ce serait marquer un
pas en arrière. Nous devons, au con
traire, toujours aller de l’avant, sans
arrêt, mais avec une sage lenteur. Le
progrès lent, mais soutenu conduit plus
sûrement à la puissance que les déve
loppements rapides qui ne sont qu’une
brillante façade derrière laquelle rien
ne subsiste.

Voyez autour de vous certains grou
pés qui, dans un court espace de temps,
ont brillé comme des soleils. Qu’y a-t-
il derrière cette lumière factice ? Rien...
La plupart sont des potinières où l’on
se déchire à belles dents.

Nous ne voulons pas de ce sort pour
notre groupe. Ce n’est pas avec des ca
pitaux et une réclame tapageuse que
nous deviendrons forts c’est au con
traire par l’action, la solidarité et l’ac
tion entre nous. Si chacun sait s’ou
blier pour l’intérêt de tous, personne
n’y perdra et nous aurons réalisé en
petit ce que nous désirons voir se réa
liser dans l’humanité toute entière.

Notre récompense immédiate sera de
savoir que nous aurons été les promo
teurs du mouvement et dans une fu
ture existence nous viendrons recueil
lir les fruits de tout le bien que nous
aurons semé dans celle-ci.
^En attendant : Au travail.

Mes amis, je passe la parole à notre
trésorier qui va vous mettre au courant
de la situation financière.

O i

RAPPORT FBNANCIER
Mesdames, Messieurs,

Vous venez avec satisfaction de cons
tater que notre situation morale était
excellente, j’ai le plaisir de vous an
noncer qu’il en est de même pour notre
situation financière.

En somme notre bilan se solde par
un actif de 221 fr. 80 en regard de
143 fr. 90 au semestre précédent et ce,
malgré une sérieuse augmentation de

nos charges locatives.
En ^efîet, de 11 francs par mois que

nous versions rue Terraille nous avons
dû aller jusqu’à 50 francs par mois
pour ce local et ce n’est pas exagéré
.étant donné son aménagement et la
place dont nous disposons.

Ce sont donc des félicitations que j’a
dresserai à tous pour l’effort financier
qui a été fait malgré les épidémies et
le chômage.

Je ne puis que vous engager à con
tinuer dans cette voie ce qui nous per
mettra de consacrer davantage à l’ex
tension de notre bibliothèque qui ne
compte encore que 85 volumes ce qui
me paraît bien insuffisant.

Nous avons tout intérêt à nous cons
tituer un fonds de réserve un peu im
portant en prévision de mauvais jours
possibles. Vos cotisations sont en quel
que sorte une petite assurance que vous
faites puisque vous avez droit à des se

cours en cas de gêne dans votre situa
tion. ,

Soyez persuadés que celui qui se
trouve par hasard dans le malheur ré
cupère et au delà ce qu’il a versé par
suite de l’aide que la Société lui ap
porte.

Cela ne coûte que peu à chacun et
fait un bien .énorme à celui qui reçoit.

L’action solidariste est le meilleur
facteur de la fraternité.

Le Trésorier :
Louis Gagneux.

Fraternelle Solidariste
et Déterministe N° 6

SAOIT-DENIIS
Séance du 9 avril 1922

La séance commence vers 3 heures.
Mme Benoit-Robin nous fait la confé

rence qu’elle nous avait promise, sur ce
sujet : « Les Prophéties à travers les
âges ». Consciente du travail formidable
que réclame un tel sujet, elle demande
l’indulgence de l’assemblée, indulgence
que nous lui accordons volontiers. Beau
coup de personnes, peu renseignées,
croient encore que l’avenir, parce qu’il
n’existe pas encore, ne peut être connu.
Cependant, si nous voulons voir attentive
ment la Bible, l’Evangile, l’Histoire, nous
nous convaincrons vite du contraire. Les
prophètes furent tous de puissants mé
diums : c’étaient des hommes ayant une
mission et venant l’accomplir sur terre.
Ils recevaient de l’Au-delà des enseigne
ments et des révélations qu’ils transmet
taient au peuple. Ils avaient des visions et
savaient interpréter les songes. On peut
citer Moïse, Abraham, Daniel, Isaïe, etc...
L’Apocalypse de Saint-Jean contient beau

coup de prophéties même en ce qui con
cerne la dernière guerre. On pourrait éga
lement classer parmi les prophètes, les
prêtres égyptiens, chaldéens, ceux de
l’Inde, les druides et les druidesses de la
Gaule qui, au moyen de pratiques occul
tes et magiques, possédaient le don de
voir le futur. En général, tous les écri
vains sont plus ou moins prophètes. Ci
tons, par exemple, Jules Verne dont l’i
magination fertile enfanta des romans qui
sont maintenant des réalités.

Remarquons que les prophéties sont
presque toujours reçues spontanément.
Elles sont quelquefois écrites par des per
sonnes qui ne se doutent pas que leurs
écrits deviendront plus tard des réalités.
Les clichés enregistrés de l’astral par les
médiums sont toujours vagues : la pro
phétie ne détermine généralement pas le
temps au bout duquel elle doit s’accom
plir.

Le secrétaire prend la parole et remer
cie Mme Benoit-Robin de son intéressante
conférence. Puis il dit quelques mots des
matérialisations. Il n’est plus permis
maintenant de douter de la réalité objec
tive de ces phénomènes. Après les expé
riences conduites tout à fait scientifique
ment à « l’Institut Métapsychique Interna
tional » par le Docteur Geley, nous pou
vons dire avec lui que la réalité des ma
térialisations est bien établie. Le secré
taire explique comment se passent les ex
périences. Il montre les précautions pri
ses pour éviter la fraude, puis arrive à
l’explication à donner à ces phénomènes.
Au point de vue matériel, il s’agit d’un
dédoublement du médium : la substance
sort du corps du médium et y rentre à la
fin de l’expérience. Mais quelles sont ces
entités en apparence autonomes, dont
parle le Docteur Geley ? Les deux hypo
thèses principales pour expliquer les ma
térialisations au point de vue psychologi
que sont l’hypothèse de la^subconscience
et l’hypothèse spirite. Pour la première,
les intelligences directrices des phénomè
nes émaneraient de la volonté subcons-
cente du médium. Elle montre l’influence
de l’idée sur la matière, et en cela ouvre
une porte au spiritualisme. On peut ce
pendant hésiter à admettre que la sub
conscience soit capable de créer momen
tanément -des individualités bien distinc
tes. Enfin, le secrétaire termine en disant
qûe les deux hypothèses ne s’excluent pas
mais se complètent.

Notre censeur, M. Escourbaniès, ayant
démissionné, le secrétaire se trouve seul à

assumer la direction .de la Fraternelle.
Cette tâche lui semble trop lourde et il
demande de l’aide à l’assemblée. Deux fra-
térnistes de bonne volonté offrent leur
secours. Nous les en remercions. Grâce au
travail de chacun de ses membres et à
l’aide que nous recevrons des esprits qui
s’occupent de notre œuvre, la Fraternelle
vivra et grandira suivant la direction que
lui ont donné M. Pillault et M. Escourba
niès.

Nous passons maintenant à l’expérimen
tation. Un médium à incorporation nous
permet d’obtenir quelques conmiunica-
tions d’esprits, parents de personnes pré
sentes. Notons particulièrement ce cas :

un esprit se manifeste et demande pardon
à Mme Benoit-Robin de fautes qu’il a
commises envers elle. Il est mort depuis
quelques mois seulement, il était jeune.
Son caractère turbulent a changé un peu
mais il est encore bruyant. Il reviendra.
Mme Benoit-Robinne le reconnaît pas d’a
bord ; puis elle se souvient, mais elle n’a
pas appris sa mort. Elle ne pensait d’ail
leurs pas à ce jeune homme et elle l’avait
oublié. Elle avoue l’avoir reconnu, au bout
d’un moment, par ses gestes et sa parole.
Elle aura peut-être là confirmation de la
mort de ce jeune homme.

L’échange des livres termine la réu
nion.

La réunion de mai- n’aura pas lieu. La
prochaine réupion est donc fixée au 11
juin.

Le Secrétaire :
M. Potentier.

Fraternelle Solidariste
et Déterministe N° 7

.

IV€EUX-ÏÆS-»IINES-
Compte rendu de la réunion du 14 avril

La séance est ouverte sous la prési
dence de M. Berthelin qui se met de
suite à la disposition des malades pré
sents pour leur donner les soins flui-
diques que nécessite leur état.

Nous lisons alors la Bible pour con
tinuer l’éducation 'évangélique de nos
frères et la causerie s’étend sur les fa
cultés médiumniques de notre grand
aîné Jésus : Ses dons de clairvoyance,
de lecture de pensée, de transfiguration
et surtout celui de guérisefn qu’il pos
sédait à un tel degré qu’il suffisait de
toucher sa robe pour être guéri !

C’est dans l’étude de ses principes et
de ses conseils que nous arriverons à
bien nous entr’aider et à bien nous ai
mer.

Ensuite nous faisons la prière d’évo
cation pour commencer la séance d’ex
périmentation. Notre guide Pacoye se
manifeste de suite et une conversation
s’établit entre lui et le frère Berthelin
pour un événement qui s’est produit il
y a quelques jours et dont M. Berthe
lin avait été averti par intuition.

D. —- Est-ce bien vous qui m’avez
éclairé sur ce qui devait se produire
ici ?

R. — Oui, frère, je suis votre pensée
et vous dirige constamment. Ne crai
gnez rien pour votre groupe, il y a une
barrière entre vous tous et les créa
teurs de désordre, ils ne se joindront
à vous qu’assagis et éclairés.

Ici le guide en incarnation se lève
et semble projeter des fluides sur l’as
semblée, puis il nous donne quelques
instructions sur les voies à suivre ainsi
que les exemples, pour arriver à attein
dre les buts d’altruisme et de solida-
risme ; buts idéaux de la Fraternelle.

« Oh ! que je suis heureux de vous
voir tous attentifs à ma parole et si
bien unis dans vos désirs de bien faire.
Et vous, frère Berthelin, n’êtes-vous
pas heureux de soulager tant de misère
et de si bien aider l’œuvre biéniste à
s’affirmer et à se propager par vos
dons et votre propagande '!

Le guide fait aussi l’éloge du médium
en disant : c’est un charmant garçon
rempli de bons sentiments et de dé
vouement à notre œuvre, et à notre stu
péfaction, le guide dit apercevoir Mme
Dubuc. « Je suis heureux de la voir et
de lui serrer la main parce que son dé
vouement est sans limites et son cou
rage bien grand ».

Le guide serre ensuite la main de
chacun d’entre nous avant de quitter
son médium. La séance est levée et

nous sommes tous heureux des bons
conseils que nous avons entendus et
restons impatients de nous retrouver
tous en famille à la prochaine réunion.

Le Secrétaire :
Bernard Delcourt.

BIBbES
Reliée, franco 10 fr.
Reliée luxe, franco 15 fr.

Au Bureau du Journal

Pour le Monument funéraire

de Paul Pillault

Méditation sur la douleur, du docteur
O. Béliard, vendu 6 fr. franco.

L’Influence Allemande dans l’Athéisme
scientifique de P. Pagnat, vendu 5 fr.
franco.

Brochures offertes gracieusement par M.
Ph. Pagnaév

Ecole Hermétique

M. L. Gastin, fondateur du

« Sphinx », fait, à l'Institut des Hautes
Sciences, des cours oraux : psychi

ques, spiritualistes, philosophiques,
ésotériques, en deux, séries identiques
qui ont lieu le samedi après-midi, à
17 heures et le soir du même jour à

20 h. 30 au local de l’Œuvre (salles
du Droit Humain), 5, rue Jules-Bre--
ton (métro Saint-Marcel).

JOLLIVET CASTELOT

Ouvrages recommandés :

NATURA MYSTICA

ou le Jardin de la Fée Viviane 7 fr.
LE DESTIN
ou les Fils d’Hermès * 12 fr.
AlJ CARMEL
Roman mystique 10 fr.

.
PARIS

Chacornac, éditeur, 11, quai Saint-Mi
chel.
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U Le plus moderne des Journaux
1 EXCELSIOR

le seul illustréquotidien françaisparaissant
jüj sur 6 ou 8 pages et donnant par le texte et
|»j l’image tous les événements du monde en-
jjj tier, a réduit le prix de ses abonnements.

|2j Prix des Abonnements (Seine et S.-et-O.) :
:®ï Trois mois. 14 fr. | Six mois. 26 fr. | Un an. 60 fr.

En s'abonnant 20, rue d'Enghien,Paris, par mandat oa
i=i chèque Postal (Compte n° 5970), demander la liste des

l’I PRIMES GRATUITES fort intéressantes dont une| ASSURANCE de 5.000 frs
:"ï .1° Contre tous accidents provenant du fait

d’un moyen de locomotion ou de transport
ücjj quel qu’il soit, ou 2* Contre accidents de
•jj: ^ domestiques.

| 0 fr. 151e N° en Seine et S.-et-O. jjj
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Saint-Denis. - lmp RINCHEVAL et Fils, 20, bis, rm «Je Paris. — Tèl.383


